
Crises de Foie 

si «as liaiillisi sa** tenta* et pénible* ; ii 
«vas Ma* kaaUaaUanmt constipe, avec par-
foi, a» «raaéaa sa»! ris, dàrrffiaya, pr*. 
•as aa «état de vos repaa » i à» gouttes 
à Hipaacal Franco*). Avant huit jour*, voua 
aolaras aa nùeex sensible. * Je souffrais du 
(M* par Liana. écrit Mil* C-... à Paria. Mon 
teint était tria juin*. Je vomissais sourmt 
•è •» aa» *t je a oaaia presque plus manger. 
T* à tantôt da la constipation, tantôt da 
Il inarritaa, avec les matières décolorées 
e> t%j» da asattir L Hépascoi François a 
tartan à taon mes ennuis, s ( Lettre F 386.) 

I Hépaseol François n'a aucune contra-
tadicataoav Quel que soit votre ta», voo* 
pou»*» ra praadra en tout* confiance, 
î - -»h-» 11 fr. 50 la a., 19 fr. 75 la d>*> fl. 
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: 1 2 - MEURTRE 
du « boucher fantôme » 

de Cleveland 

llrw-Yort. 1 — Un étrange assassin 
T."-#ortse les habitants de Cleveland de-
p j » deux ans. Il vient de commettre 
*•• :t douzième meurtre depuis 1936. 

Surnomme le boucher fantôme, l'as­
sassin introuvable semble être un ma­
niaque du crune. Il a accompli tous ses 
actes criminels de la même manière, ne 
manquant Jamais de dépecer soigneuse 
tnent, les corps de ses victimes. 

v <mme les précédentes fols, on a de-
couvert, flottant dans la nvlère Cuysho-
ga, un torse et deux jambes enveloppes 
dans des Journaux Des douze victimes 
d>ux seulement ont pu être identifiées 
et aucun Indice n'a Jamais été relevé oui 
puisse mettre la police sur la trace du 
sadique ou du fou, auteur de ces mons­
trueux forfaits. 

Les deux derniers crimes ont été ac­
complis en moins de trois semaines et. 
bien que les meilleurs agents de la bri­
gade du crame s'efforcent de découvrir 
M boucher fantôme, celui-ci reste insai-
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L'entraînement ne suffit pas 

On a coutume de dire en voyant des 
ouvriers exécuter un travail que l'on 
ne pourrait faire soi-même : bast. :1s 
ont l'habitude l'entraînement est une 
seconde nature Oui. peut-être, mais il 
n'en est pas moins vrai' que les forces 
dépensées par ces travailleurs doivent 
être récupérées dans une alimentaticn 
fortifiante et stimulante. Voilà pour­
quoi tous ceux qui travaillent ont be-
soui de manger du sucre à chaque 
repaa. puisque le sucre est par excel­
lence l'aliment qui donne des forces et 
de l'énergie. 9202 

APRÈS CINQ MOIS. 
UNE VIEILLE BRETONNE 

VIENT AU PAVILLON DE FLORE 
TOUCHER SON MILLION 

Paris. 4. — L'employé chargé de payeT 
>s gros lots de la Loterie Naf-onale au 
Pavillon de Flore ne fut pas Deu éton­
ne, hier, en se voyant présenter un bil­
let de la dixième tranche de 19'17. 

.Un «ornent-il crut a. une tromperie 
i: '"ta» s ncoup> d'osfl awarjoerineux sur 
la personne qui lui tendait le billet : 
G otait une vieille paysanne, en pittores­
que costume breton Son v.saçe son 
...!ure. n'inspiraient aucune méfiance. De 
fait, après vérifications, il s'avéra que 
le billet qu'elle venait de présenter était 
r.en gagnant et gagnait., un million ! 

Tout de même, que cette t.-ave et 
heureuse personne n'eut pas eu plu» 
r, impatience pour toucher un million, 
fulfooualt 1'emplove : 

— Vous avez attendu cinq mois, Ma-
f"*me pour toucher votre lot ? 

- Dame, répondit de son air le plus 
aturel la bonne Bretonne. Je ne vou 

.a.s pas venir à Paris toute seule... Puis 
J aurais eu peur qu'on me vole... j'étais 
Ma pressée Mais justement cette fois, 
• v a des gens de Vannes qui ont gagne 
or, qui venaient aussi. On a fait route 
ensemble. 

Au moins, cette rave paysanne de 
France avait eu confiance dans le crédit 
de l'Etat- Avec placidité et serérutê, ia 
nouvelle millionnaire empocha la som­
me rondelette et s en fut pan5 émotion 
apparente, comme elle était venue, trot-
•inante et effacée... 

POUR SE FAIRE EXPULSER 
UN BELGE DEVINT MEURTRIER 

Parla, 4. — M. Jean Mitsura. 43 ans. 
chauffeur de taxi, demeurant 16. rue 
Vergniaud. se trouvait vers minuit à 
son volant en station, a 1 angle des 
rues de Vanves et d'Alêsla. lorsqu'un 
Jeune homme s approcha et sans mot 
dire lui asséna sur l'épaule et lavant-
bras un coup d'un épais morceau de 
bois qu il tenait a .a main. Le chauf­
feur s'élança hors de son siège et saisit 
son agresseur a la gorge. Mais plusieurs 
coups sur la tête lui firent lâcher prise. 
Il appela à l'aide Des passants accou­
rurent maîtrisèrent l'homme au bâton 
et le remirent entre les mauis des 
agents. 

L'agresseur a déclaré être de natio­
nalité belge et se nommer Emile Ro-
chette, 19 ans. sans profession m domi­
cile. Il expliqua que. étant à Paris de­
puis deux Jours, il n'avait pu trouver 
de travail et ne cherchait plus qu'à se 
faire rapatrier. Cest dans ce but qu'il 
avait attaque le chauiteui en vue d'atti­
rer l'attention de la police et de se faire 
expulser. En attendant, il a été envoyé 
au dépôt sous l'inculpation de coups et 
blessures volontaires. 

MEUBLES 
GALERIES 

BARBÉS 
VOIR EN DERNIERE PAGE I 

DÉNONCÉ A TORT. 
COMME ESPION. PAR UN FOU 
Pans. 4. — On se souvient û une re­

rente affaire d'espionnage ou avait ete 
mis en cause un sujet iranien. M Aml-
nan, l'instruction démontra qu'il avait 
ete victime d'allégations mensongères 
émanant d'une personne qui ne Jouirait 
pas de toutes ses facultés mentales Une 
ordonnance de non-lieu a été rendue 
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REJETS DE POURVOIS 
DE CONDAMNÉS A MORT 

Paris, 4. — La Chambre criminelle de 
la Cour de Cassation présidée par M. 
Caoua vient de décider du sort de trois 
condamnés à mort Elle vient de rejeter 
le pourvoi des Arabes Amed ben Moha­
med et Mohamed ben Eabi. condamnes 
à mort par la Cour criminelle d'Oran. le 
9 mars dernier. 

La Cour de Cassation a également re­
jeté le pourvoi de Charbonnier., condam­
né à mort pour meurtre et vol. le 16 
mars, par la Cour d Assises des Vosges, 

L'UNITÉ 
des syndicats soviétiques 

avec la Fédération 
Syndicale Internationale 

Les conditions posées par le Conseil 
central de l'U. &. S. S. 

Moscou, 4. — De l'agence Tass : 
Hier, a eu lieu la séance du Présidium 

du Conseil central des syndicats de 
. 'URSS, avec les délégations ouvrières 
étrangères venues en U-JLS.S. pour la 
fête du 1er mai. 

Le secrétaire du Conseil central des 
syndicats de 1UJH3S.. Chvemik. a pris 
la parole au nom du Présidium du 
Conseil centrai des syndicat* de 
l'U. R. 8. S. 

Il a posé la question de l'unité de; 
syndicats soviétiques avec la Fédératior 
syndicale internationale. 

Il a donné des détails sur les pour­
parlers menés à Moscou entre les repré­
sentants du Conseil centra, des syndicats 
de 1U.RS-S. et la Fédération syndicale 
internationale. Les syndicats soviétiques 
ont posé les conditions suivantes a 
1 unité pour la lutte contre le fascisme 
et la guerre i 

1» Redoublement d'activité de la 
F.S.I. dans la lutte de la classe ouvrière 
contre la guerre et le fascisme : 

2° Utilisation de tous les moyens de 
propagande et agitation contre la guerre 
et le fascisme (réunions ouvrières, 
presse. T. à F., cinéma, etc.). 

3 Organisation dans tous les pays de 
sanctions prolétariennes contre les Etats 
coupables d'agression : l'Allemagne. 
l'Italie, le Japon «refus de charger les 
navires des pays agresseurs, relus de 
partxiper aux transports pour ce pays 
organisation de grèves dans les entre­
prises travaillant pour l'armement et 
1 équipement des agresseurs, etc.j ; 

4° Aide active a l'Espagne et à la 
Chine dans leur lutte contre les agres­
seurs : Allemagne. Italie. Japon : 

5" Aide à l'unification des syndicats 
dans les pays suivants : Etats-Unis. 
Tchécoslovaquie. Canada. Amérique du 
Sud. Espagne, etc.. ou les syndicats sont 
encore desunis ou bien où il existe 
quelques menaces de scission ; 

6° Soutien du Front unique proléta­
rien et populaire dans les pays où il 
existe déjà, dans la lutte contre le 
fascisme et la guerre. 

Questions se référant 
à l'organisation 

La délégation du Conseil central des 
syndicats de 1TJ.RS.S. a pose plusieurs 
questions se référant à l'organisation : 

1° Convocation d'un congrès extraor­
dinaire de la F SI. est auquel partici­
peront les syndicats soviétiques pour la 
consolidation de 1 unité du mouvement 
syndical : 

2 ' La Fédération syndicale internatio­
nale doit avoir trois présidents dont 
.in représentant des syndicats soviéti­
ques, qui présideront a tour de rôle au 
bureau un des secrétaires généraux doit 
représenter les syndicats : 

3" Assumant dimir.euses obligations 
financières (5.280.000 fr. français) con-
lormement aux statuts les syndicats de 
l'U R S S . doivent avoir la garantie que 
ces millions de francs qu'ils verseront 
n<* seront pas employés à une propa­
gande contre TU.R.S.S. et contre le mou­
vement syndical soviétique. 

Le Conseil de la F. S. I. propose 
de repousser les conditions 

Après échange de vues les deux délé­
gations ont adopté les conditions princi­
pales de l'établissement de l'unité. 

Le Comité exécutif de la F.S.I. a exa­
mine le compte rendu des délégations 
envoyées à Moscou et estimant qu'il 
n'était pas possible d accepter les condi­
tions des syndicats soviétiques a décide 
de soumettre la question à l'examen de 
la prochaine session du Conseil central 
de la F SI . à Oslo, proposant au Conseil 
général de repousser les conditions po­
sées par Jes syndicats de l'U.R.S S 

M Chvemik a termine son discours en 
déclarant que la classe ouvrière de 
l'U R S. S. s'efforcera dans l'avenir 
d'atteindre l'unité des syndicats de 
l'U R S. S. avec la Fédération syndicale 
internationale. 

LOTERIE N A T I O N A L E 

Tranche Les 77.1T» gagnant» de la 4 
de la LOTERIE NATIONALE, avec les 
dixièmes du CRtDIT DU NORD peuvent 
se présenter dé» aujourd'hui aux guichets 
du CRÉDIT DU NORD pour obtenir immé­
diatement Le paiement des lots gagnes par 

ACHETEZ les DIXIÈMES du 
CRÉPIT DU NORD... 

LES DIXIÈMES QUI GAGNENT ! 

Le D' Douglas Hyde 
élu Président de l'Eire 

Dublin 4. — Le docteur Douglas Hyde 
a été élu aujourd'hui, sans opposition à 
la suite de l'accord conclu entre les par­
tis de MM. De Valent et Cosgrave, pré­
sident de l'Eire. en vertu de la nouvelle 
constitution adoptée l'an dernier. 

Le docteur Hyde est âgé de 78 ans II 
est de religion protestante. Homme de 
lettres, il fut un des rénovateurs de la 
langue gaélique. 

Les partis de MM. De Valera et Cos­
grave s'accordèrent récemment pour que 
son élévation a la magistrature suprême 
ait lieu sans élection. 

Le nouveau président sera investi offi­
ciellement et prêtera serment vers le 
début de Juin. 

LE CONGRES NATIONAL 
DES BLESSES DU POUMON 

Parts. 4. — Le XV» Congres national 
de la Fédération nationale des Blessés 
du Poumon aura Heu à Beau-Soleil. 
Monte-Carlo, les 25. 26. 27, 28 et 29 mai, 
sous la présidence du Ministre des Pen­
sions et du Ministre de la Santé publi­
que. 

Le prince de Monaco, volontaire dans 
l'armée française pendant la guerre, a 
donné spontanément son patronage à ce 
Congrès et a toutes les manifestations 
organisées en l'honneur des congressis­
tes pendant leur séjour dans la princi­
pauté. 

LA PRODUCTION 
AERONAUTIQUE 

AMERICAINE 
Washington. 4. — La production aéro­

nautique américaine pour le premier tri­
mestre de 1938 a augmenté de 40 % par 
rapports à la période correspondante de 
1937. Les usines américaines ont produit 
798 avions contre 570 pendant le tri­
mestre de 1937. Selon les statistiques du 
département du commerce. 296 avions 
ont été livres à l'aviation civile-. 343 à 
l'armée et à la marine et 159 ont été 
ex portos. 
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LA GUERRE D'ESPAGNE 

Importantes déclarations 
de M. Del Vayo, 

ministre 
des affaires étrangères 

Barcelone. 4. — M. Aîvares del Vayo, 
ministre des Affaires étrangères, rece­
vant la presse avant de partir pour 
Genève a affirmé que la victoire répu­
blicaine est la seule solution du problème 
espagnol- Le ministre a insisté sur 
l'illusion qui consiste à croire que l'offre 
d'un emprunt suffirait à faire disparai-
trr les effets de l'invasion étrangère en 
Espagne rebelle. Il a indiqué que pen­
dant les six dernières semaines l'aide 
allemande à l'Espagne de Franco a 
augmenté, que des officiers et des techni­
ciens allemands exercent leur action 
dans la zone de Bilbao et dans les 
Pyrénées catalanes. Enfin. M. Del Vayo 
a affirme que la situation militaire des 
gouvernementaux est aujourd'hui supé­
rieure à celle qui existait au mois de 
mars, que la coupure des communica­
tions entre la Catalogne et le reste de 
l'Espagne n'a pas eu les résultats es­
comptés par les rebelles et que tous 'es 
jours les envoyés du gouvernement vont 
de Barcelone à Valence et de Valence 
à Madrid. 

M. Maurras a été reçu 
par le général Franco 

Saint-Sébastien. 4. — M. Maurras est 
arrivé a Saint-Sébastien. 

Une réception et un banquet avaient 
été organisés en son honneur, par les 
au tontes de la ville. 

M. Maurras est parti à la fin de 
l'après-midi pour Burgos. où il a été 
reçu par le général Franco. 

M. Maurras est reparti pour Sara-
gosse. 

Libération de l'agent consulaire 
français arrêté à Iran 

Bayonne, 4. — On annonce officielle­
ment la nouvelle de la libération de 
M Ducoureau. agent consulaire français 
a Iran, qui fut arrêté et emprisonne en 
février dernier. 

Cette nouvelle a été communiquée aux 
autorités françaises par le colonel Sanz 
Azero. commandant de la zone militaire 
de la Bidassoa. ainsi que par M Lasmat-
tre. consul général de France à Saint-
Sébastien, au cours d'une visite faite 
par eux à la sous-prefecture de Bayonne. 

LE VATICAN RECONNAITRAIT 
LE GOUVERNEMENT FRANCO 
Au cours du Conseil des ministres qui 

s'est tenu hier, le général Jordana. 
ministre des Affaires étrangères, a an­
noncé officiellement que le gouverne­
ment du Vatican avait transformé en 
nonciature sa représentation diploma­
tique en Espagne, ce qui équivaut, a-t-il 
été précisé, à la reconnaissance de Jure 
du gouvernement de Burgos. 

LE TORPILLEUR « HARDI » 
A ÉTÉ LANCÉ HIER 

Nantes. 4 — Ce matin, a été lancé 'e 
torpilleur « Hardi ». premier de la série 
de huit unités de 1.772 tonneaux, dont la 
construction a été confiée à l'industrie 
privée par la marine nationale. La céré­
monie était présidée par le vice-amiral 
de Penfentenso. commandant la marine 

Lorient. représentant le ministre, et 
entouré de MM. Blancho. ancien sous-
secrétaire d'Etat à la marine : l'Ingé­
nieur général Charpentier, du service 
technique de la marine ; du préfet: du 
général Herschel. commandant du l ie 
corps d'armée : du maire de Nantes: de 
MM. Petitjean. président du conseil d'ad 
ministration : Colon, directeur général 
des Chantiers de la Loire : Palnvtn. di­
recteur et des ingénieurs des Chantiers 
de la Loire, etc... 

Le capitaine de corvette Cwirn. pré­
sident de la commission de recette de la 
marine yougoslave, assistait également 
au lancement, ainsi que les officiers du 
torpilleur yougoslave « Beograd », dont 
l'armement s'achève aux mêmes chan­
tiers. 

Les opérations du lancement se sont 
déroulées sans incident, en présence d'un 
nombreux public. 

LE CONGRES DES VEUVES 
ET ORPHELINS DE GUERRE 

Paris, 4. — Le Congrès national des 
Veuves, Ascendantes et Orphelins de 
Guerre organisé par l'Union nationale 
des Veuves de Guerre aura lieu le 15 moi 
prochain, à 14 heures, à la Salle de la 
Mutualité. 34. me Saint-Victor, à Paris. 

ETAT DE SANTÉ SATISFAISANT 
DU GÉNÉRAL WEYGAND 

Paris. 4. — A la clinique de la rue 
Georges-Blzet, on déclare ce matin que 
l'état du général Weygand est aussi sa­
tisfaisant eue possible. Les visites conti­
nuent d'être interdites. 

UN NOUVEAU-NÉ POSSÈDE 
VINGT-HUIT DOIGTS 

Naples. 4. — A Sossento. une femme 
de 30 ans. Elisa Barbette, a mis au mon­
de un enfant du sexe féminin possédant 
28 doigts : 7 à chacune dee deux mains 
et 7 à chacun des deux pieds. 

Nervopilulea 
et Grand Sympathique 

A base de cerveau et de moelle épinière. 
les iVeroopifuJea fortifent le Grand Sym­
pathique. Leur formule a été approuvée 
par le Docteur Vid.,1, le grand spécia­
liste de la Sympathicothérapie. 

Les .Vernopt/ulej sont conseillées dans 
toutes les fatigues du syttème nerveux 
(paralysies, dépressions physiques et mo­
rales, nervosité exagérée, insomnies, maux 
de tête, neurasthénie, in puissance) et 
dans tous les troubles circulatoire* (rè­
gles irrégulières ou douloureuses, re­
tour d'âge). 

Le flac. 16 frs. ttes pharm. ou Lab. 
Pérignon. 17. Bd de Courcelles. à Paris. 

Brochure gratuits sur demande. 
, 9509. 

L A G U E R R E 
EN E X T R Ê M E - O R I E N T 

Les Chinois annoncent 
qu'ils ont enfoncé 

les lignes japonaises 
entre Ling Yi 
et Tang Chang 

Hankéou, 4. — Un communiqué offi­
ciel chinois annonce que, après une 
bataille de nuit, les forces chinoises ont 
avancé sur une protondeur de t Km. au 
nord-est de Tai Oel Chouang. 

Le même communiqué déclare que les 
lignes japonaises entre Lina Yi et Tans 
Chang ont été enfoncées. 

REGARDEZ 
VOTRE DENTIER 
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dent* jaune* tciorti 4 nouveau bnliante*.<.omme 
"vivante*" Pas de broasaav- Garanti tant datv 
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Vente exclusive chet le* pharmacien a. Envoi 
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timhree-po*te ad restes à Steradem (Service 
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DES MESURES ONT ÉTÉ PRISES 
EN VUE DE L'APPLICATION 
DE LA LOI SUR LA POLICE 

DES ÉTRANGERS 
. Paris, 4. — Le décret-loi du 2 mai 1938 

sur la police des étrangers, va être mis 
aussitôt en application. Il exige une vigi­
lance toute particulière, de la part des 
divers organes de la police spéciale et 
des services de la Préfecture de police 
qui étaient déjà d'ailleurs alertés sur 
cette question essentielle pour la sécu­
rité nationale 

Dès aujourd'hui, le président Albert 
Sarraut a pris les mesures nécessaires 
pour affecter aux postes qui seront les 
plus particulièrement chargés du con­
trôle des étrangers aux frontières ter­
restres et maritimes et dans les princi­
paux centres d'Immigration, des effec­
tifs de renforcement pris parmi les 
agents déjà en service sur l'ensemble du 
territoire national et parmi les commis­
saires et inspecteurs, admis à des con­
cours antérieurs et qui étaient en ins­
tance de désignation. 

Les décrets et arrêtés de nomination 
qui vont paraître intéressent 40 com­
missaires ou Inspecteurs qui rejoindront 
sans délai leurs postes dans les secteurs 
frontières du Nord, d'Alsace-Lorraine, du 
Jura et des Alpes-Maritimes, et dans cer­
tains centres d'immigration de l'Inté­
rieur. 

En outre, des mesures vont être prises 
pour renforcer la collaboration entre 
les services de police, la gendarmerie, la 
douane et les agents des eaux et forêts. 

Enfin la direction générale de la Sûreté 
Nationale va doter la Préfecture, les 
commissariats et les postes intéressés 
d'un matériel d'identification perfec­
tionné Jusqu'ici réservé à quelques cen­
tres seulement. 

COMMENT SERONT DÉLIVRES 
LES BONS D'ESSENCE 

AUX TOURISTES ÉTRANGERS 
Paris, 4. — Le t Journal Officiel » de 

ce matin publie un décret fixant les 
modalités de délivrance des carnets de 
bons d'essence aux touristes étrangers. 

En vertu de ce décret, les automobi­
listes ayant leur résidence principale 
dans un pays étranger et utilisant, pour 
leurs besoins personnels, leur voiture 
automobile de tourisme, peuvent obte­
nir une réduction sur le prix de l'essence 
tourisme, qu'ils achètent en France. 

-Cette réduction sera obtenue au moyen 
de bons d'essence établis sur ' 

LE DÉRAILLEMENT 
DU tUPIDE 

ALGER-0RAN 

La visite en France 
des Souverains 

britanniques 

L'Acide de votre 
Estomac pourrait 
trouer un Tapis 

Des chimistes ont Paria. 4. — Les dernières modalités du 
programme du séjour en France du roi 
George VI et de la Reine Elisabeth à U I \?™~,qo*?£!î.•?"*"" 
fin du mois de juin paraissent mainte-,d ««>« câlorbydnque 
nant arrêtées. I 0 e mêeae acide que 

Les milieux autorises se refusent ce- I celai qu'on trouve dans 
pendant à donner aucune précision 11 estomac) sar on épais 
avant la publication officielle du pro- tapis et cet acide y a 
gramme qui est imminente. Toutefois, fait nn trou de 15 cea-
selon certaines Indications. U s'établirait t^^^ & ^ ^ 
ainsi dans les grandes lianes. (Voiri*otoei.cfcsaEs). 

A Boalorne-fur-Mer . Si ,acid" j ^ ^ f -
Les souverains seront accueillis le £ ? ° e • » * * • £** 

38 juin à aswtsans - r atsr par la mis- J**00 " * m *»£»• 
sion qui durant tout leur séjour sers «nagxne* se* edeta 
attaché s leurs personnes : de même d»0» voo» estomac 1 
Lord Halifax, secrétaire d'Etat au Quand cet acide est «a 
Foreign Office qui les accompagnera i excès, il t'attaque i 1a 
sers reçu à son débarquement en France j muqueuse de votre est©-
par une mission. nMC ** c'est alors que 

Après une réception et peut-être une **?** commence» à août-
brève cérémonie d'inauguration au mo- \ y . d* brûlnre. -
miment britannique engé dans le grand d »>«vettrs. C'est 
port français le roi et la reine d'Angle- **~ B 1 ^ t 1°* 
terre prendront le train du Président 
de la République mis pour la circons­
tance a leur disposition. 

A Paris 
Us arriveront S Pans à la gare du 

lui 
donne 

naissance aux 
Débarraaaaa-votss da 

cet excès d'acide en sucent ans PastiOe 
digesUve Remue après chaque repas, ou chaque 
fois que von* avez mal i l'estomac Las 
Pastilles Renais ont un goût agréabss. Voas 
les sucez comme des bonbons. Elles se dissns-

civiles et militaires. 
Par les avenues du Bois de Boulogne 

la place de l'Etoile, l'avenue des Champs 
Elysées. ls place de la Concorde, les sou­
verains seront conduits en cortège au 
Ministère des Affaires étrangères ou des 
appartements sont aménages pour eux 
ainsi qu'une partie de leur suite, diffé­
rentes personnalités britanniques devant 
être logées dans un grand hôtel de la 
place de la Concorde. 

Le président de la République et Mme 
I Albert Lebrun feront eux-mêmes les hon-

_ . . _ , neurs de leurs appartements au roi 
Alger. 4. — Des ouvriers Indigènes ont George VI et à la reine Elisabeth qui. 

retrouve dans un champ ores des Attafs a p r t s quelques Instant, de repos, leur 

Bois de Boulogne dans l'après-midi A ! vent dans la salive et leurs principes aeass I 
la gare, us seront reçus par le chef de : non dilues dans de l'eau • arrivent dans l'a 
1 Etat et Mme Albert Lebrun, les Pré- I mac avec toute leur effaçante. Us 
sidents des deux Chambres, le Président {immédiatement, 
du Conseil et les membres du Gouverne-1 Paian ces principes, D y s 
ment, le Président du Conseil Municipal i qui neutralisent l'excès d'acidité, des absur­
de Paris, le Préfet de ls Seine, le Préfet ' bants qui réduisent la* cas dans l'estomac 
de Police ainsi que les hautes autorités (ballonnements), des iarnents. enna, qsd 

où se produisit le déraillement du rapide 
Alger-Oran. qui fit six morts et onze 
blessés, les outils qui ont servi S modi­
fier l'aiguillage. 

A côté de la clef anglaise qu'on savait 
avoir été prêtée à l'inculpé Cavert par 
le forgeron Dimeck. se trouvait une 
pince universelle. 

Or. les enquêteurs savaient qu'un ga­
ragiste d'Orîéansville avait récemment 
déclaré avoir aussi prêté une pince S 
Cavert. 

La découverte des deux outils allait 
donc permettre de confondre l'aocusé. 

Le Parquet a aussitôt procédé à une 
série d'interrogatoires et de confronta­
tions. 

La pincesdu garagiste a été reconnue 
sans hésitation par son propriétaire et 
par le commis qui remit l'outil à Cavert 
Tous deux reconnurent également sans 
hésitation l'inculpé. 

Malgré les déclarations formelles du 
forgeron Dimeck et du mécanicien Fer-
nand Corroyer. Cavert continue de nier 

Il déclare ne pas avoir emprunté les 
outils. 

LA SITUATION 
POLITIQUE 

DEMEURE TROUBLÉE 
EN BELGIQUE 

Le conseil général du P. 0 . B. 
demande un débat public 

sur les causes réelles 
du déficit en 1938 

(DE NOTRE RÉDACTION BELGE) 

La situation politique ne s'est pas 
éclaircie en Belgique pendant la Journée 
de mercredi. 

Le Conseil Général du Parti Ouvrier 
s'est réuni et a vote un ordre du Jour 
dans lequel il déclare que le déficit du 
budget est du. surtout, a un retour 
offensif de la crise économique, qu'il est 
prêt à collaborer à une politique d'éco­
nomies administratives, mais qu'il reste 
hostile S toute diminution des traite­
ments et salaires, des allocations de chô­
mage et des pensions de vieillesse. 

Il a accepté, dit-il. le projet d'impôts 
déposé par le Gouvernement, en réser­
vant, cependant, le droit du groupe par­
lementaire d'y apporter des amende­
ments. Il n'entend pas que le Parti 
Ouvrier prenne seul la responsabilité 
des sacrifices financiers demandés au 
pays. 11 dénonce la manœuvre de ceux 
qui, ayant soutenu la politique du Gou­
vernement et vote des dépenses, refuse­
raient de collaborer au redressement 
budgétaire. Il continuera à donner sa 
confiance au Gouvernement, si celui-ci 
entreprend une politique économique 
active. Il compte que le Gouvernement 
engagera un débat public sur les causes 
réelles du déficit pour 1938 et sur la 
nécessité des mesures qu'il propose. 

Dans l'après-midi, la Commission des 
Finances s'est réunie S la Chambre, puis 
elle s'est ajournée à demain. 

Les manoeuvres continuent dans les 
groupes et le groupe des conservateurs 
catholiques mène campagne, bien plus 
contre le Gouvernement, dont il veut 
la chute, que contre les projets d'impôts. 
Il refuse de roter la surtaxe mobile et 
la taxation des sociétés S monopole, 
mais il propose, en même temps que le 
groupe libéral, de reprendre purement 
et simplement la taxe de crise qui avait 
été supprimée par le Gouvernement Van 
Zeeland. 

Or, comme le déficit est de 1 200 mil­
lion, et que cette taxe ne rapporterait 
que 800 millions, il y aurait un manque­
ment de 400 à 450 millions que le Gou­
vernement propose de couvrir. Le Gou­
vernement, d'autre part, a réalisé 800 
millions d'économies. 

On croit que le Gouvernement posera 
la question de confiance en séance pu­
blique et, s'il ne l'obtient pas. U se 
retirera. 

rendront visite à l'Elysée, où aura lieu 
le soir même un grand dîner suivi d'une 
réception. 

Le lendemain matin, les souverains se 
rendront sur la tombe du soldat inconnu. 
Dans la journée, ils seront solennelle­
ment reçus a l'Hôtel de ville. Le soir, le 
roi et la reine offriront un dîner S l'am­
bassade d'Angleterre en l'honneur du 
Président de la République et de Mme 
Albert Lebrun. 

Le 30 juin, les souverains assisteront 
au camp de Satory. près de Versailles à 
une grande revue militaire. U' déjeuner 
leur sera offert dins cette ville. Le diner 
devant avoir lieu au Ministère des Affai­
res étrangères. 

D'autre part, une soirée de gala aura 
lieu à l'Opéra soit le 29 soit le 30 juin 
Le lendematn le roi et la reine Elisabeth 
quitteront Paris pour Villers-Bretonneux 
où ils doivent iriaueurer un monument 
exaltant la fraternité d'armes franco-
britannique, puis ils regagneront l'An­
gleterre. 

facilitent la digestion et empêchent toast 
nouvelle formation d'acide en excès. 

Chaque Pastille Renne est enveloppés 
brgiemqaement.T1** Pb*" : Frs 5 .soet Frsi s «0. 

stil 
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pour une quantité maxima de 600 litres. 
A partir de la date d'entrée en' France 
des véhicules automobiles importés tem-
rairement de l'étranger. 

Pour bénéficier de cet avantage, les 
intéressés doivent retirer, aux bureaux 
des douanes des localités suivantes et 
ce à partir du 15 mai 1938 : Paris, Bou­
logne, Calais, Dieppe. Le Havre. Rouen, 
Cherbourg. Saint-Malo. Nantes, Bor­
deaux, Toulouse, Marseille. Nice, Ville-
franche. Lyon. Dijon. Nancy. Reims, un 
carnet contenant six bons d'une valeur 
unitaire de 60 francs correspondant à 
une allocation, pour cinq jours, de 100 
litre."- d'essence détaxée. Chaque bon n'est 
valable qu'a terme échu, après une 
période de cinq jours consécutifs passés 
en France. Leurs bénéficiaires peuvent 
alors s'en servir comme de numéraire 
pour régler leur achats d'essence. 

Les bons d'essence devront être reçus 
au même titre que la monnaie légale, 
par les marchands d'essence au détail et 
par leurs fournisseurs, a la condition de 
porter la date de délivrance, la date à 
partir de laquelle ils peuvent être base , 

d'une réfaction des droits de douane employés, la signature des agents ayant 
de 60 centimes par litre et d'une silo- délivré les carnets, enfin, le cachet des 
cation forfaitaire de 20 litres par Jour, | bureaux d émission. 

HORIZONTALKaŒNT. — 1. Qui ont la 
mémoire courte. — 3. Liée. Possèdent. — 
3. Forte. — 4. Disparue. — 6. Rétabli. 
Note. — S. Choisi. Festin. — 7. Ellmé. La 
faire, c'est gagner une seconde lois avec 
un premier gain. — 8. Participe gai. Par­
tie du corps Possessif. — 9. Sans com­
mencement ni fin. — 10. Monnaie du Ja­
pon. Qui choisit. 

VERTICALEMENT. — I. Précèdent un 
acte d'opéra, — II Corp* enseignant. —-
III. Etat d'un mari qui ne se contente 
paa d'une seule épouse. Pronom. — IV. 
Prénom féminin. Dans I» deaert — V. B* 
baa eu haut, axannale. Sur a u n u s » . — ' 
VI. Non préparer. Importuner. — VU. — 
Gros rannrn du Nord. Masure chinois*. — 
VIII. Etable 4 porc* Enfant. — IX. VU1* 
d'Autriche. Qui est du sexe masculin. — 
X. Rendu improductif. 

LA CONFÉRENCE 
de la Petite-Entente 

s'est ouverte à Sinaïa 
Bucarest. 4. — MM. Stoyadinovitch et 

Krofta sont arrives ce matin â 9 h. 15, 
a Sinaïa. A 10 h. 45 a été ouverte, sous 
la présidence de M. Commene. ministre 
des Affaires étrangères roumain, la pre­
mière séance du Conseil permanent de 
la Petite-Entente, qui doit se prolonger 
jusqu'à 13 h. 30. M. Thierry, ministre 
de France, arrive également S Sinaïa 
pour la durée de la conférence, commu­
niquera aux personnalités présentes les 
dernières informations sur les conver­
sations de Londres et leurs suites, qui 
sont du plus grand intérêt pour les déli­
bérations qui vont suivre. 

Principales questions 
La trente-cinquième conférence du 

Conseil permanente de la Petite-Entente, 
va devoir s efforcer de fixer une ligne 
politique commune, en vue du dévelop­
pement de la situation dans le bassin 
danubien et aussi en ce qui concerne le 
règlement de la question éthiopienne, 
l'application du principe de la non-im-
sous le gouvernement Goga. par la mi-
mixtion, la plainte déposée S Genève 
norité Israélite de Roumanie, le statut 
du Danube, 

Les Etats de la Petite-Entente ayant 
reconnu la conquête de l'Ethiopie, on 
votera seulement une motion recomman­
dant à la S. D. N. den finir avec cette 
irritante question. 

La plainte S Genève de la minorité 
Israélite roumaine est plus délicate. De 
l'avis général, c'est cependant une ques­
tion que l'on ne gagnerait rien a enve­
nimer en voulant S tout prix la régler 
sur le terrain international et l'on s'ef­
forcera de trouver une procédure qui 
permette de liquider à la satisfaction de 
tous l'action déjà engagée. 

Le Conseil fera sans doute décla­
ration sur la non-immixtion, qui donne­
ra S la foi. satisfaction à la Roumanie, 
quant à la procédure de Genève et à 
la Tchécoslovaquie, quant aux encoura­
gements prodigués par l'Allemagne, a la 
minorité des sudetes. 

Le statut du Danube est mis en ques­
tion par le retrait de l'Autriche de la 
Commission Internationale qui régle­
mentait la circulation sur le fleuve et les 
trois pays de l'Entente adopteront une 
attitude commune sur ce problème. 

En ce qui concerne, enfin, l'attitude 
de la Petite-Entente en présence du dé­
veloppement de la situation dans le 
bassin danubien, les décisions du Conseil 
seront prudentes, en raison du fait que 
les trois pays sont, économiquement. 
relies avec l'Allemagne. 

Comme ils possèdent chacun des mi­
norités allemandes, ils ont un intérêt 
évident à affirmer solennellement que. 
les engagements internationaux une 
fois respectés, lis entendent être maîtres 
chez eux. 

En ce qui concerne ls Hongrie, enfin, 
une déclaration commune enregistrera 
une foi. encore le désir de chacun des 
trois pays de se rapprocher de Budapest. 

DANS U MAGISTRATURE 
De l'Officiel ! Est chargé pour trois 
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B I B L I O G R A P H I E 
vu Le grand hebdomadaire illustre 

publie celte semaine : 
• A Londres svss la Oélssatien fran­

çais* i, par Jean Guignebert. — • Tr*nj*-»i» 
métiers sur I* Missipi >, par Jacques Sur-
•nagne — « Secrets du • Racket! • d* 
Montmartre ». par Harry Grey. — • Uf*» 
Ruminas * apeus* un Heh*nz*n*ra s, 
par Robert Christophe. — i Las reesw-
naitnaz-vsus t s, par Henry Cossira. — 
• Tracas du cataclysme mendiai s, par 
Lucien Corosi — « La Soiitieu* tntoms-
tlanals ; Las Vaux du Mande : La Vr» 
tacil* ; Humeur ; Spsctactes ; Sawts ». 
etc.. etc... 

LAROUSSE MENSUEL 
Sammair* du N J75. — Mai 1SM 

La Nouvelle Aérogare du Bouiget. par 
M. Henri Kubnlck. — Autarcie, par M. 
Pierre de Bieviile. — La Brome et son 
emploi pour la preparaUon de l'essenoe-
éthyle. par M PU. Lecnesne. — La Contrôle 
des changes, par M. Henry Guitton. — 
L'Institut de cinematographie scientifique, 
par M. Max t'auconnet — Emile Cohl. par 
M Lo Ouca. — Les Coureurs de mer alle­
mands, par M H Pelle des Forces. — 
Macdonald Ramsav>. par M Maurice Muret, 
de l'Institut. — Méliès 'Georges! par M. 
Rémi Ceillier. — Nalèche 'Etienne d*). 
par M. Pierre Bernus — Raoul Ponction, 
par M. Louis Coquelln. — Quartz piézo­
électrique llel. par M. M Mollmé. — La* 
Ultrapression* par M Jean Heca* — Le 
mois ttéralr*. scientifique et juridique, 
cinématographique, théâtral, musical et 
artistique. 47 grsvurea, 3 c*rtes. — Mot* 
croises. Le numéro • * fr 75. chez tous 
les libraires et Librairie Larousse. 13 * IL 
rue Montparnasse. Paris t»>). 

ECOLE NATIONALE 
PROFESSIONNELLE 

D'ARMENTIÈRES 

CONCOURS D'ENTREE DE 1SM 
Les épreuves du concours d'admission 

aux Ecoles Nationales Professionnelles 
auront lieu en 1938, le samedi 2 juillet, 
dans diverses villes et notamment a 
Armentièras et Arras. 

Les candidat, peuvent se présenter 
pour l'école de leur choix et subir las 
épreuves dans le centre qui leur convient 
le mieux. Ils n'ont qu'S l'indiquer dams 
leur demande d'inscription. 

Le dossier d'inscription doit être cons­
titué avant le l«r Juin. 

Le dossier de demande de bourse data 
être constitué avant le 15 mal. 

LENOER. qui a été nommé au tribunal 
de première instance de Lille. 

M. LE BLANT. juge d'instruction au 
ans des fonctions de l'instruction au I tribuns! de première instance de as* 
tribunal de première instance cl-aurès 1 thune est maintenu sar sa demande en 
désigné : Lasn i M VINCENS. juge I disponibilité pour une période d'una 
su siège, en remplacement de M. BOU-1 sans*, à compter du S msr» liaa 


